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CHARRUES ECOSSAISES,ETC.
SLEXAND)Eli Fl.CK, FOIGE10N. Iupe

St. Pierre, s, t esil'e à vendrîe deàCI mIcUES ECOSSAJISES. faites a près le mo,
delé de de Wî.îi et GnAy. supérieureu, quant a limièere et Ahi mait ilduvre, et garanties égaulea i
toutes celles pui sot importées.

-un rr.:S.-

SCULFFlEls, CIIAIlttUES et Il ElSESlégtres,à SI LLONS, d'oprs les mtoèIes les plus rets ete1k plîus approulés et liltESSES A ilt01AGE,
dnIres le modèle d'yire,

Iistrmîînenîs giratoires de toutes sortes faits A ordre.

bOCI.ÉTt D'AGRfCULTURE
DU lkAS-CANADA.J ES C riqi mans DR 1u SocIFîrcI' Tr .)ilti.,

L o 'u SClTAJI8 sont maitenant ouvrLs
che M. Gîonau Suurru:n», Grenelier de laSociét, No. 25, rie Notre-D;ue, vis-.vis du
Bjuréau du Conseil de Villle.

Ileur le de Bureau.-Depuis Ix jusqu*'à x
heure; durant ce temps le Sucrétaire se tiendragénéralement nu ureau.

INSTRUMENTS D'AGR[CULTURE.
OUS, e siusigné.i Certilius que nou avons

soi'netsemnent examiné une variété d'instri.cnenuts d'aigrienkutire manufnel~iturapar Mu . A. El.ekde la rue St. Pierre, et nous sinimons A lire coniilitrenotre olunuon sans réserve en disa iln t que es isiÎtru-mvints sont biaueoup supérieurs .l toutu fi que nousavons vu île ce giire ianiuilicturé daus Ve puys et lUmoins aissi partiits uie ce que miiis avons iiu iipur-ter d'ailleuirs,
Et nous recommanilerrnis particuièeme 0unt A Yat-lîtion dles Agileiiins ims toiuto la Province sonBon/

1
ever.seir du xol (instrument l itinq IranchLles tiiré

pir des chevaux a la f;on des charrues pour remuurà terre aussi profunidemlient que lhon veut et en, extir.
pe les raines), instrument qu'il a perfectionné surcelu qui a remportl un premitlmi dl .01t A lhociétédeï llillalders feiauts. Cet instriument -'lpraittrèq propre à améliorer et à Iheiliter les travaux îildluvtiateur, et nous ne pouvons douter qu'il ns soit
nil eu usige partout où l'oun désire que l'agriculture

suit auvineî. Les charumes Eossnises sont aussib leaucîp supérieures et bien diguus éle l'insiellis dle.osg ceux qui désirent *se procurer ties articles r6-veux. pré

A..Ibus, 1rsdîlent le li Seeiété d'Agrieniture.
•. l'. LACHAPELt, Suiîlt n RI ll

W EvatxA, Sec, île li Sou. d'Agr.
.làAig·:u Sotau îni'..t Lachine.
Eîîi.uîn Qusis, Longue.-Poîinte.

'T. E. C 'n MLjor. Secrétiure Civil.Iluril Hlugomtr, Céi5t St. Pierre.
'. 'T'. MASSuN. Vituirenil

G î:ut:o Cuss, 1uîrhîam.
Pt. E. LtECîsu, i't. llyninti.

aArrnlEw J>,-tiso, Québlec.
Jutus Yousîx, Ormstoîwn.

BARATTE AERIFOÙRuîE Ou ATrMOs.
PiH EJIIQUE,

AI5sslréeiu pur I.ettres- tuntes RoIaes i

TT ijrasse est depuis as.w-Z du lempsdyvn
%.l Je millit 11111- u'i iit u .Il 'ili ale pubbeiu ponu ii u mencntte'ur i e. et no croyons quesemen y i

as lt 1 exeinoui, ellesrpmum .veition di la surie.
Les tù1umigiages les plus alttteurs m t été Wlilrtî1olonitairemeiest auix siimsignéie, relaiem miiit A la ti-rati fuhgriuee par eux.
Nous étalnt atssuré le dIr.It eXe udif de,(triiirede vedr la lr A îrifrue aluilS li prouince titCanailu, h.uis snuin-îu's uma:inoninul:îîît prel, A v'ôlîr îesdroits secu 1naux .aux 11d10.4a lu re

ble. Les quries voudraient iheter île<rits de ,ownslip. Coumte ou I)isltrie, pîouîîrrosit lufaire en sadressant aux gnsu,inis ou à Jl IAiiisi'uo, Jr., ' lit Foiderie de la Cié
WV EL LS, .\l A Til iToronto, 1er Déceuibre, 1848.

. .GEOlIOGE I!SilEWlIAl , Gr esiere Société d i'Agrkniture i lIas.Ci ,milIpurte pour les m Nieuibres le la Suuîaélé et pou lesS.eletes d'Ag'iciltuiire de Diistrier, les Gsuiviintes, doit il e.t prt à disposer, aux termes luilus nonnble, sa voir-
4,000 lbs. Trèlle t d'Anle4,090 lbs. do il

1,000 lbs. do lo Fruueeu00 Ibi. l llanc île llullandiîl200 b. d(u le Liteernu
8(10 lhi. lluiay lynO(e2100 lbs. Caroite S1lanco dlic.e Iltmiuuet d S ie, Poure iiiiinr
500 lbs. île d du nîuinie de tIullîoch

500 lus. l) d Aerde
1001s l. dle l e Six Gemlonbeiiî.u n200 Is. Curette d'Aurigh rsic.Une virie île sun tî, <l'ir.diles faits pour j'ehibition d M èib.se tout voisri Graines il erier, dont il peut ua l .déles eonsisteit en> unt lt quiatrt de prii-vl. uil lihivariété, la huiiredu terreii où il es i le pruit

lmr ere, lai pesantu' lr miiiot. e> toute aetttit lu-ormatiu qIiui l'il IL eru iliortiite L'objet eniviueest d'obtenir unî écliainge il,( *gîiiîiîles nîeiîîeuresvarlété lis'ai plus légère ur le Fer-mier ; et l'.u iidèles avint été pris tel que rruposédaim une plaee bien Cili Politnné, lu
e n p a b le g lu fia i r e [ lu l ib îl x i lirs ml î l i i p î u ii r

u li hîtlr t li eoluîre et li q ou lité ir. s trrU i v les
Le Sonsigné lih-nil ni i aui tîîonstî unient ttuimilsenit étlndu de SE lENCES fsiii % «I1E et .1 AII)IN AG E. et de PI C UES, le u J-lettre espèce et lîuiglid. qu-¡l vendra à n as prixque touîte iitre permunie faiiiujtt ho uiue iiî c.qmiisater.AyaInit obtieniu luie grane partuie ele m csmmere.

Semences de Lwn et y;ls, 'dil sesir Greue laedle la Société du "rieulture, et., rgui u, ilrenelesto
die puvuir sntifraire généridenie ses net ses
irtiques.~.l a un e cerll nt i t ' etses

r particulière.nt du reitt il is'.posera à in quart de mins qu'aux prix ordiidires


